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Conseil Municipal du vendredi 19 décembre 2008 
 
 

M. le Maire, chers collègues, 
 
Il nous est demandé ce soir de nous exprimer sur ce que vous appelez le PDD, le Projet de 
Développement Durable, et les élus du MoDem, que je représente, ont étudié avec 
attention ce document que vous voulez, selon les dires de M. Cotta, inscrire au fer rouge. 
Mais vous avez raison, M. Cotta, je vous conseille plutôt de le faire en rose car en rouge, 
pour peu qu’on vous prenne pour le père noël, vous ne pourrez plus mettre les pieds au 
Ruban Bleu !!! 
 
M. le Maire, vous nous disiez tout à l’heure que pour les projets que nous mettons en 
place, la ville débourse en général 1€, quand le projet en coûte au final 5€. Mais 
n’oublions pas que lorsque le Conseil Général ou le Conseil Régional déboursent aussi de 
l’argent, eh bien finalement cela sort des mêmes caisses : celles du contribuable. Ne 
l’oublions pas. Donc un mauvais projet que vous mettrez en place coûtera dans tous les 
cas au contribuable, même si nous ne payons soit disant qu’un euro. 
 
Concernant ce Projet de Développement Durable, nous avons eu un peu de mal à 
comprendre ce nouveau nom. Que vous l’appeliez Plan Global de Développement comme 
sous l’ancien municipe (je ne dirai pas sous l’ancien régime), ou Plan de Développement 
comme le font beaucoup de ville, peu importe, mais dans le cas présent on a réellement 
l’impression que vous avez rajouté « durable » à la fin de la phrase pour faire un peu plus 
écolo ou pour faire plaisir à nos amis Verts. Parce que ce Plan de Développement n’a rien 
de durable. C’est simplement votre plan d’action de 2009 à 2015. C’est comme un célèbre 
fromage… c’est marqué sur la couverture, il s’arrête à 2015 et c’est tout. 
 
Et pour être franc, lorsque j’ai reçu ce document, je me suis dit : « tiens, ils mettent en 
place un plan de développement durable de la ville ?! ça c’est pas mal, les Verts ont réussi 
à se faire entendre !». Et puis j’ai ouvert le document et là j’ai compris que vous aviez 
simplement changé le PGD de nom et que ça n’allait pas plus loin. Bon, c’est un détail, 
mais puisque j’ai cru ça, je ne peux que vous proposer de lancer un plan d’actions 
environnementales pour notre ville. Vous avez en tout cas mon accord de principe. 
 
Bref, pour rentrer dans le détail sans être trop long, je vais aborder quelques points : 
 
1er point, la manière dont ce PDD a été réalisé. Vous avez accepté, M. le Maire, de nous 
recevoir dans votre bureau pour écouter nos idées et je vous en remercie. Mais en dehors 
du fait que je vous ai dit que vous aviez bien lu notre projet, j’aurai aimé que notre 
réflexion puisse partir d’un document de base. Vous nous demandez de résumer en 5 
minutes nos idées pour l’ensemble de la ville, sur tous les sujets qui la concerne, du plus 
petit détail aux volontés politiques les plus larges. Que voulez-vous qu’on dise ? Notre 
volonté politique vous la connaissez, nos priorités vous les connaissez. Ce qui nous 
intéresse c’est d’agir concrètement pour notre ville et c’est ce que les élus du modem font 
tous les jours, en allant voir vos adjoints, en leur proposant des améliorations, concrètes. 
Et st Nazaire avance comme ça. Vous auriez sans doute voulu qu’on vous propose un projet 
clé en main. Mais nous n’avons pas les services d’une ville de 70 000 habitants pour 
plancher sur un tel projet. Notre projet, nous l’avons défendu avec convictions durant 
l’élection. La manière dont vous avez rédigé ce PDD n’est en rien consultative, nous 
n’avions même pas une feuille du document que vous nous donnez aujourd’hui comme 
base de départ.  
 
Second point, dans votre présentation du PDD, vous indiquez que la ville s’est affirmée 
comme la ville-centre incontestée d’une agglomération indispensable au rayonnement de 
la métropole Nantes-St Nazaire Presqu’île Guérandaise, de la Loire-Atlantique et des Pays 
de la Loire. Vous connaissant un peu, je me doutais bien que vous ne parleriez pas de la 
Bretagne mais même en regardant les choses avec objectivité, sans polémiquer, il faut 



bien avouer que St Nazaire est non seulement le 4ème port de France mais aussi, 
géographiquement, le premier port de Bretagne. Cela méritait d’être notifié. 
 
Troisièmement, nous allons parler de la politique commerciale de notre ville. Vous 
proposez d’accroitre l’animation de la cité. Ce n’est pas moi qui vais vous contredire mais 
le problème c’est que les paroles c’est bien, les actes c’est mieux. Si vous pensez que 
c’est en supprimant le marché de Noël que nous allons attirer les gens en centre-ville, 
c’est pas gagné. Alors je sais ce que vous allez me dire : « c’est pas nous, c’est l’Union des 
commerçants ». Mais enfin, l’Union des commerçants, avec un budget limité qui dépend 
des cotisations des commerçants, ne peut pas animer à elle seule notre centre-ville. Et 
l’excuse annoncée, en disant qu’on n’avait pas trouvé assez de commerçants, est en 
grande partie fausse puisque au mois de mars déjà on m’avait dit qu’il n’y aurait pas de 
marché de Noël. Et de toute façon, même si nous avions eu des commerçants, nous 
n’aurions pas su où les abriter à la vue de l’état des chalets. Il nous manque donc une 
réelle volonté politique de mise en valeur du centre-ville.  
 
Je sais que vous n’aimez pas donner d’argent au privé, et je n’y tiens pas particulièrement 
non plus, mais je n’ai aucun scrupule à dire que même si les commerces relèvent du privé, 
ils représentent aussi l’attractivité de notre ville. Et à ce titre, il n’y aurait rien eu de 
choquant à ce que la municipalité verse une subvention exceptionnelle pour la remise au 
norme de chalets ou la mise en place d’une décoration à la hauteur de ce qui a été fait par 
les commerçants du Ruban Bleu.  
 
N’avez-vous pas remarqué l’écart immense, en cette période de Noël, entre les 
décorations du ruban Bleu, qui, en tant que privé a tout financé lui-même et c’est bien 
normal, et le restant de la ville. Même si nous n’étions pas opposé à la création du Ruban 
Bleu, parce qu’il fallait élargir l’offre commerciale, nous vous avons toujours alerté sur 
cet écart qui serait inévitable. Nos remarques prennent malheureusement tout leur 
sens aujourd’hui. 
 
Et justement si il y avait bien une année où il ne fallait pas délaisser le centre-ville, 
c’était bien cette année. Déjà parce que le Ruban Bleu attire forcément davantage par 
l’effet nouveauté, mais aussi parce que le contexte économique n’est pas propice au 
shopping et que les français et les nazairiens qui n’ont pas les moyens évitent plus que 
d’habitude d’aller dans le centre, et encore plus si rien ne les attire. La Baule a bien 
compris qu’il suffisait de quelques marionnettes, de guirlandes et de gâteaux à la cannelle 
pour attirer les enfants et avec eux les parents. C’est simple mais efficace. 
 
Nous pensons, M. le Maire, que l’animation du centre-ville doit être une de vos 
priorités durant ce municipe. Ou alors, avouez franchement que le Ruban Bleu n’est 
pas une extension du centre ville mais une délocalisation de celui-ci. 
 
J’en profite d’ailleurs pour parler de ce que vous appelez le « cœur carré marchand». Il 
s’agit pour vous d’assurer dans la durée l’attractivité et le développement du Paquebot et 
du Ruban Bleu. Nous pensons que vous n’allez pas assez loin dans cette logique de « cœur 
carré ». Contrairement à ce que vous proposez, nous souhaitons que le marché, la rue de 
la République et la rue Jean Jaurès, qui rejoint les halles, soit compris dans la politique 
commerciale du centre-ville. 
 
Le 4ème point tourne toujours autour de l’animation mais culturelle cette fois-ci. Je vous 
propose, Mesdames, Messieurs les élus, de nous projeter dans quelques années, lorsque le 
PDD sera en grande partie mis en œuvre. Un jour, vous aurez peut-être l’envie de vous 
reposer un peu et de profiter de l’offre culturelle de St Nazaire. Nous irons ensemble si 
vous voulez ! Je vous propose donc le programme suivant : 
Le matin : visite d’Escal’Atlantic à Ville-Port 
l’après-midi vous découvrez la nouvelle exposition un peu décalée du LIFE (toujours à 
Ville-Port) et comme vous aimez l’art contemporain, vous vous autorisez à aller jusqu’au 
Grand café (encore à Ville-Port). En fin d’après-midi, vous êtes invité à un thé dansant par 
l’association des joyeux danseurs nazairiens dans la nouvelle salle de l’alvéole 12 (sur 
Ville-port). 



En sortant vous allez à un apéro-concert au VIP puis vous terminez la soirée au nouveau 
théâtre ou si vous préférez au cinéma (tout cela encore et toujours sur Ville-Port). Et 
enfin, vous rentez vous coucher… sur Ville-Ouest. 
 
Si je vous propose ce programme, c’est pour que vous vous rendiez compte que vous 
n’aurez pas trop mal aux pieds à la fin de la journée puisque vous pouvez faire tout cela 
dans un rayon de 500 mètres. 
 
C’est significatif de cette volonté de focaliser l’animation et la culture sur un seul lieu. 
Mais le reste de la ville  
 
Je veux vous proposer à nouveau, M. le Maire, notre idée d’un festival annuel d’art urbain, 
qui serait un concours d’émulation artistique durant lequel des enfants de primaire et de 
collège créeraient une œuvre. Et après sélection, les œuvres sélectionnées intègreraient 
nos rues pour une durée d’un an, avant d’être remplacé par les œuvres des enfants 
suivants. Nous avons en effet presque pas d’œuvres d’art dans nos rues alors que c’est là 
que l’art devient le plus accessible par tous. 
 
5ème point, vous proposez de transmettre les valeurs fondatrices de notre ville aux 
nouveaux arrivants. Mais quelles sont donc ces valeurs fondatrices ? Sont-elles à relier à 
votre proposition de forger une identité collective commune ? 
 
Nous trouvons étrange ce souhait de vouloir forger une identité à la ville. Nous ne 
sommes  pas d’accord avec cela. L’identité d’une ville n’est pas une volonté. Et encore 
moins la volonté d’un homme. Vous nous reprochez de défendre les identités mais vous 
vous fixez comme objectif stratégique de forger cette identité, avec un terme dur et qui 
pourrait être pris comme une volonté de forcer cela. 
 
Comment peut on penser que c’est cette équipe municipale, qui n’est que de passage 
dans l’histoire de notre ville, qui va forger une identité à St Nazaire ? 
 
Vous souhaitez également promouvoir notre double identité, maritime et ligérienne. Mais 
vous savez aussi bien que moi que notre identité est multiple, en grande partie bretonne 
d’ailleurs, mais dans tous les cas bien plus complexe que ce que vous nous racontez dans 
ce document.  
 
Cette double identité, que vous proposez, est non seulement un affront à notre 
histoire mais aussi un affront à notre devise : elle ouvre et personne ne ferme. 
 
Sur un plan plus économique, vous voyez qu’on fait le grand écart dans ce document, nous 
ne pouvons qu’aller dans votre sens lorsque vous parlez d’optimiser et de valoriser les 
espaces économiques. La zone de Brais, qui est en plein développement, sera bientôt 
amenée à recevoir des particuliers. Nous devons donc agir sur les accès aux zones 
d’activités économiques. Et bien sûr, vous le soulignez, nous avons besoin d’accélérer la 
diversification de notre économie. 
 
De même, vous souhaitez accompagner les projets de développement du Port en précisant 
que cela concerne les espaces d’accueils, les investissements etc… Mais vous n’êtes pas 
sans savoir, pour en avoir discuté avec un des directeurs du Port la semaine dernière lors 
de la venue du Général Morillon à st Nazaire, que le Port a besoin du soutien des élus 
locaux dans le cadre du projet d’autoroutes de la mer. Nous reformulons d’ailleurs, à 
cette occasion, notre proposition d’organiser à St Nazaire un salon des techniques 
industrielles innovantes. 
 
Un des derniers points, parce qu’on pourrait parler de ce document pendant des heures, 
vous parlez de valoriser le patrimoine et les paysages de la commune. En parler c’est bien, 
il est temps d’agir. Vous ne proposez aucun critère de valorisation du patrimoine. A partir 
de quel stade un bâtiment peut être digne, pour vous, d’être conservé et valorisé ? 
 



Notre banque de France, qui va être transformée en logements, n’a même pas fait l’objet 
d’un cahier des charges spécifique. Résultat : on en garde la façade principale qui va être 
incluse dans un cube blanc, le même que l’on peut trouver à Ville-Port. 
 
Et justement, nous défendons depuis toujours la prise en compte de ce que nous 
appelons l’identité de quartier. Le fait est que nous trouvons ridicule l’idée de construire 
les mêmes bâtiments à Ville-Port, qu’à Penhoet, St Marc ou l’Immaculée. M. Samzun, 
pendant la campagne, trouvait l’idée inutile. Mais je vois que vous la reprenez à votre 
compte et que vous souhaitez conserver l’identité et les spécificités de nos bourgs. C’est 
tout à votre honneur. Mais faites le, sinon ce document ne sera qu’une liste de vœux pieux 
qui restera au fond d’un tiroir. 
 
Sur la politique de la petite enfance, vous envisagez l’extension du centre de loisir 
maternels et précisez les mercredis et vacances scolaires ; mais même si je sais que vous 
n’aimez que peu les idées de M. Darcos, il va bien falloir envisager cela aussi le samedi 
désormais. 
 
Pour finir, ceci est le plan d’action que vous souhaitez suivre. 
 
Il y a de bonnes volontés, en terme d’éducation, de lien entre les habitants et 
l’administration municipale, de politique des personnes âgées, et nous espérons 
simplement que ces volontés seront transformées en réalités. 
 
Même si nous savons par expérience que les promesses n’engagent que ceux qui les 
reçoivent, nous n’avons pas d’autre choix que de vous faire confiance puisqu’à vous 
entendre St Nazaire sera le paradis en 2015. La question, c’est qui sera St Pierre d’ici 
là ! 
 
Nous ne voterons donc pas contre ce projet mais nous nous abstiendrons. 
 
Je vous remercie. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


